
Le petit chaperon rouge

Dans la forêt, le petit Chaperon Rouge marchait quand elle aperçut le loup dans une 
clairière. Le loup était immense, quatre mètres !, avec des dents acérées et des oreilles
pendantes. 

Le loup se dirigea vers elle, bombant le torse, et prenant l’air le plus charmant 
possible (ce qui n’était pas facile, au vu de son apparence!). 

- Bonjour, petite fille. Je me nomme « Grizou », père de famille aimant, chef 
d’entreprise, et défenseur de notre belle forêt enchantée.

La petite fille (prévenue du danger par les 3 petits cochons) :

- Ah oui ? Quelle entreprise ?

- Euh… « Cochon grillé ». Enfin non, « Cochon heureux ».
Où allez-vous ? Puis je vous accompagner, la forêt est dangereuse. 

- Oui, avec grand plaisir !

Tous les deux marchèrent, côte à côte. Le loup commençait à avoir faim, à saliver.

Le petit chaperon s’en rendit compte, il était temps d’agir.

Sortant le bouteille de vin de son panier :

- « Cochon heureux » m’a l’air d’une très belle entreprise. Trinquons à sa santé.

Le loup s’empara de la bouteille, fait voler le bouchon, et la boit toute entière en 
moins de cinq secondes !

- Merci ça m’a ouvert l’appétit. C’est l’heure du plat de résistance !

- Alors cette potion, elle est savoureuse ?

- Quoi ?

Ses griffes, puis ses oreilles, commencèrent à rapetisser.

- Elle a été préparée par la sorcière Chiraya, une recette très basique faite d’oeil de 
triton, de brins d’herbe, de poisson rouge, d’urine de chat, de pattes de grenouille, de 
souris moisies, de phalanges de baleines et de cheveux de gorgone !



- Au secouououours….

Mais sa voix devient de plus en plus faible et aigu. Et le voici minuscule. 

Le petit chaperon rouge dut se mettre à genoux pour lui dire une dernière chose :

- Cette potion s’appelle Tchouitchouilota. Vous voilà petit comme une fourmi, et 
HERBIVORE ! Adieu, et bon vent !

On ne le revit jamais. 

FIN DE LA FAIM (de loup)


